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Quelques repères fronçais

En France où la comédie musicale: n est pas mn genre national, c'est au
contraire le cinéma d'art et d'essai qui est courtisé par le diacre de
recherche flan di e liféP•,1, trois pièces de Georges Gabdy montées par
Chnsrian Colin en novembre 1996, un trimestre il peine après la mon
te du dramaturge, n'est d'ailleurs pas vraiment une adaptation du ,Ile'par
jean-Lue Godard, niais te film est claireMent désigné comme i.i Matière
première à fiction ait !m'Ani: nue que le roman di: Moravia (qui prenait

le cinéma comme sujet) et l'Oelyerée, fond mythique sur lequel s'ap-
puient les teuvres de l'écrivain et eln cinéaste C'est en fait cette dernière qui
esr ta Oui explicitement travaille par Colin comme par Galli/y

Cerrams réalisateurs sont parfois tentés par ta scène, mais les cas de figu-
re peuvent être de natures très différentes Ainsi Éric Rohmer monte en
1979 ceebt-rm de IleilbrÉem de Kleist qu'il capte ensuite pour la télévision
(trois ans auparavant, en 1976, il avait adapté au cinéma Ld Mdretse
noiavelte du même Kleist) Pour Sa ,Jacques Doillcari rtlét en scène en
1998 à la Manufacture dés Œillets d'Ivry Le 1,:egeznie d'ufi  lume, adapta-
non dé son film de 1989 (lui•même seénansé à partir de L'Éternel Man de
Dostmerski) à la demande de l'actrice Ann . Gisel Ç;ilass {clin reprend le rein!
de Béatrice Dalle face à Jacqueline Parent pi; elle, succède à Isabelle
luppert) Quant à Bertrand Blier, il occupe aven Les Cille/tee sticcessive-

n'écu crois fonctions il écrit la pièce, puis la met en scène au théàtre avant
d'en tirer un film en 2003 avec la même distribution

Parfois, il rieur l avoir contusion entre le film et une pièce originelle
adaptée par le cinéaste et l'on ne sait plus très (men si le théâtre revient alors
à la p i èce ou t ransposë le fi lm Quand les cieux ont le même auteur, te doute
ronde en fait la nature de l'entreprise C'est le cas avec les nombreuses
pen t es t roupes indépendan tes Çlai1 ont Monré ces dernières années Les Lannei

Pe.'ère ( de Feira ren Kant, Pièce écri te, mise eh 'scène au theatre puis fi I niée
par Rainer W. Fassbinder Par contre, °r oie, te-en/que, adapté, à la
Volksbuline de Berlin par Frank Castorf en 1995, part du roman d'A nthony
Burgess et non du film de Kubrick Mais Casrorf mettra en scène la ri-ième
année 1..d Cité  der femmes de Fellini ec Peter Zadek montera un spectacle,
cette fois au Berliner Ensemble, d'après Al traeleà Milan de Vittorio De Sica
On parle aussi d'une adaptation scénique des Carabenen de Godard et de
Ste la route de Afadem d'après le ft Ini d'Eastwood avec Alain Delon,.

Out marqué davantage le (hart:. ccinternporam la mise en scène de La
Maman EY la Patata de Jean Eustache par jean-Louis Martmelli, celle du
Septième Si-eau de Bergman en 198( i par Robert- Lepage au Théâtre Repère
sous lr nue L Rod extraw et le spectacle Pline (tété I-Ltro4 .etva monré par
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Eric Vignier en. 2006 if u Centre dramatique de BretagneiThetre de
Lorient. Il s'agit de l'enchaînement succeSSif ert une unique représentation
et dans cet ordre de deux tutivreS de Marguc•rire Duras Phile dereMun liVre)
puis Hiroshima inc.n amour (le scénario, tarir d'ailleurs rr's ;,.intérieurement à

Éric Vigner reconnaît là prégnanee du film d'Alain Resnais mais
insiste $tir sa vOlonté de revenir au texte, A.usSi pas re-visiOnné
film, mais jl lé connaît très bien et sait que son travail s'adresse à un public
qui a vu et admire comme lui ce classique incUntintrriable, auquel se réfère
direcrernent l'inrerprétation du Japonais par un comédien ne connaissant
pas le français.

Créée dans les:années ld à New York par André Grée,ory de metteur en
scène en qu'ere spirituelle) er \"gallace Shasvn comédien aci ehisimage) qui
jouaienr leurs propres rôles, la pièce elly Dieme Wig.? iiteiré a eu égalemenc
un plaisant destin — à travers trois• langues — encre théâtre e t cinéma, Loiii.s
N1 .44 entait d'abord un film en 198? puis Darniàan D Scliqver •(Compa-
n tg Stara) et Peul. Viin den Fuie (compagnie De KGe) adaptent en fla-

mand k scénario du film de Malle et inuenr plusieurs années avec grand
succès ce dialogue mcctanr en abyme nombre de questions relatives à la
représenration, mais sur un ton gaillard - !es deux comédiens conseil, Ment

effectivement pendant trois heures trente un vêritable repas plantureux cui-
siné sur scène chaque soir selon une recette dilièrente et avec un plaisant
humour_ juif newlurkais à l'oriente, cette fuis tyroquemenr belge et
encore transformé par la traduction française recréée, totOuurs avec les deux
acreurS flamands, ;l'a llléatce de la Bastille puis en tournée chez nous en
2006,
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